
Géorgie : voie européenne et enjeux géopolitiques  

 

Etaient présents : Michel DERDEVET, président de la Maison de l’Europe de Paris, Nikoloz 

SAMKHARADZE, président de la commission affaires étrangères du parlement de la Géorgie, 

et SE Gocha JAVAKHISHVILI, Ambassadeur de Géorgie en France et à Monaco.  

Modération par : Florent PARMENTIER, Maître de conférences à Sciences Po et Secrétaire 

général du CEVIPOF (Centre de recherches politiques de Sciences Po). 

Lors de cette conférence, Monsieur Nikoloz SAMKHARADZE s’est exprimé pendant une 

trentaine de minutes sur plusieurs priorités de la Géorgie, qui surviennent à trois mois après 

que le pays a reçu le statut de candidat officiel à l’adhésion à l’UE. (Cette conférence a eu lieu 

en anglais) 

 

1) Un tournant dans l’histoire de la Géorgie 

Si nous ne devions retenir qu’une seule chose de cette conférence, c’est que la Géorgie se 

trouve à un tournant de son histoire. Tout au long de la conférence, le président de la 

Commission des affaires étrangères du Parlement géorgien a souligné plusieurs fois que "c'est 

un moment très important pour le pays". Il a identifié l'occupation de la Russie comme étant le 

principal problème du pays, expliquant, aux questions du public, que « mon pays a peur d’une 

possible agression russe ».  

Nikoloz SAMKHARADZE a tenu a exprimé sa gratitude envers la France, la Roumanie et la 

Pologne pour leur soutien constant, à la fois dans le chemin vers une intégration vers l’OTAN 

comme vers une adhésion à l’Union européenne, tout en insistant sur un point clair : la 

Géorgie souhaite une date précise pour l'intégration de son pays à l'OTAN - « We want 

a clear timeline ». Il a rappelé à plusieurs reprises que l'OTAN laisse entendre depuis six ans 

que "la porte est ouverte", “but we still banging at the door”(« mais nous toquons toujours à la 

porte »). Mentionnant que la Géorgie est "un pays digne de confiance", les voisins Arménie et 

Azerbaïdjan peuvent en attester, il a rappelé l'importance cruciale de la paix entre ces deux 

Etats, affirmant que la Géorgie ne peut pas y parvenir seule et a besoin d'alliés fiables. 

Cependant, il n'a pas oublié de signaler que la Géorgie compte aussi des adversaires, faisant 

notamment référence à la Russie, avec laquelle elle a un passé tumultueux : “There are many 

sharks around us so we have to be very careful” (“Il y a beaucoup de requins autour de nous, 

nous devons être vigilants”). 

En effet, Nikoloz SAMKHARADZE l’a lui-même rappelé, en 1920 la Géorgie était l'une des 

républiques qui avait émergé de l'effondrement de l'Empire russe après la révolution de 1917. 

Pendant cette période, la Russie soviétique de Lénine, cherchait à étendre son contrôle sur 

les anciens territoires de l'Empire russe. En février 1921, l'Armée rouge soviétique envahit la 

Géorgie, renversant le gouvernement géorgien dirigé par le social-démocrate Menachem 

Vachnadze. Cette annexion de facto a conduit à la formation de la République socialiste 

soviétique de Géorgie (RSS de Géorgie), qui était une république constitutive de l'Union 

soviétique. Nikoloz SAMKHARADZE : “Either you stand up to Russia, either you do nothing, 

and Russia will take it all” « Soit vous prenez clairement position contre la Russie, soit vous 

ne faites rien et la Russie prendra tout ». 



2) La mer Noire 

La question de l’influence de la Géorgie et de la mer Noire a beaucoup été abordée lors de 

cette conférence, et pour cause, la relation entre la mer Noire et la Géorgie est multifacette et 

historiquement significative. Les points clés ont été soulignés par Nikoloz SAMKHARADZE : 

 Géographie et accès maritime : La Géorgie est située à la frontière orientale de la mer 

Noire. Cette géographie lui accorde un accès stratégique à la mer Noire, ce qui a 

façonné son histoire, son économie et sa géopolitique. 

 

 Économie : La mer Noire offre à la Géorgie des opportunités économiques importantes, 

notamment dans le commerce maritime, le transport, le tourisme et la pêche, le pays 

étant un important hub énergétique etc. Les ports géorgiens servent de points d'entrée 

et de sortie cruciaux pour les marchandises en provenance et à destination de la mer 

Noire. 

 

 Sécurité et géopolitique : La mer Noire est un théâtre géopolitique crucial, en raison de 

sa position stratégique entre l'Europe, le Moyen-Orient et l'Asie. La Géorgie a des 

intérêts de sécurité importants liés à la stabilité de la région de la mer Noire, en 

particulier en raison de la présence de la Russie dans la région et des conflits 

territoriaux en cours, tels que celui avec l'Abkhazie et l'Ossétie du Sud. 

 

 Coopération régionale : La Géorgie participe à diverses initiatives régionales et 

organisations liées à la mer Noire, telles que la Commission économique de la mer 

Noire (BSEC) et le Partenariat oriental de l'Union européenne, qui visent à promouvoir 

la coopération économique, la sécurité et la stabilité dans la région. 

En résumé, la relation entre la Géorgie et la mer Noire est profonde et complexe, allant de 

l'économie et du commerce à la sécurité et à la géopolitique. La mer Noire continue de jouer 

un rôle crucial dans la vie politique, économique et culturelle de la Géorgie. Nikoloz 

SAMKHARADZE : “If you don’t have security in the Black Bea you don’t have security in 

Georgia”. 

 

3) Session questions 

Interrogé sur la comparaison entre la situation de la Géorgie et celle de la Turquie, qui 

attend également aux portes de l'UE, il a souligné que ces deux pays sont très différents 

sur les plans culturel, mental et traditionnel, affirmant que la Géorgie est plus proche de 

l'Europe que la Turquie : « nous sommes un pays et une nation qui partage depuis 

toujours les valeurs européennes, nous sommes de plus un pays francophone ». Il a 

également souligné que des pays comme la Finlande et la Suède ont obtenu leur adhésion 

à l'UE en neuf mois seulement, tandis que la Géorgie attend son tour depuis six ans. 

Enfin, lorsque l'audience lui a demandé si la Géorgie était prête à rejoindre l'UE, Nikoloz 

Samkharadze a retourné la question en demandant : « Will you be ready for us ? » 

"Seriez-vous prêts pour nous ?" 

 


